
En France, le PIB est resté stable au 3e trimestre 2006. En Franche-Comté, l’activité est 
restée soutenue en dehors des entreprises travaillant au sein de la filière automobile. 

Après deux années record, l’activité du bâtiment est en retrait tandis que le dynamisme 
des travaux publics se maintient. Signe du rebond de l’activité, les effectifs salariés 

progressent de 0,4% sur un an et l’activité des agences d’intérim est en forte hausse. 
La baisse du nombre de demandeurs d’emploi s’amplifie et ce, quel que soit le type 

d’emploi recherché. Elle reste cependant moins forte qu’au niveau national.

En Franche-Comté, l’activité 
industrielle est contrastée. 
Dans les biens d’équipe-
ment, les capacités de pro-
duction sont fortement solli-
citées pour répondre à une 
demande dynamique. Plu-

sieurs contrats, notamment 
avec la Chine, devraient 
avoir un impact favorable 
sur l’activité du 
groupe Alstom 
dans la région. 
En revanche, la 
perte du marché francilien 
avec la SNCF aura peu d’in-
fluence sur les établissements 
comtois. Les perspectives 
restent très favorables pour 

les prochains mois avec des 
carnets de commandes bien 
garnis, qui assurent une 

bonne visibilité 
aux entreprises.
Dans les biens 
de consom-

mation, l’activité s’améliore 
légèrement, soutenue par 
la demande étrangère. La 
situation est mieux orien-
tée dans les secteurs de la 
lunetterie, du jouet et du 
meuble que dans l’horloge-
rie et surtout l’imprimerie-
édition. Dans les industries 
de biens de consommation, 

les industriels n’anticipent 
pas de nette amélioration 
de l’activité au 4e trimestre.
Dans les biens intermé-
diaires, les rythmes de pro-
duction se sont stabilisés, 
les entreprises travaillant 
au sein de la filière auto-
mobile enregistrant un 
recul de leur production.
Toujours à l’écart de la re-
prise, la production du site 
de Peugeot Sochaux a di-
minué de plus d’un quart 
au 3e trimestre par rap-
port au même trimestre de 
l’année précédente. Les 

conditions ne semblent pas 
réunies pour une reprise 
rapide. La demande euro-
péenne reste insuffisante et 
les stocks sont importants. 
Il faudra attendre la mise 
en production de nouveaux 
modèles, en 2007, pour es-
pérer une plus nette amélio-
ration. L’entreprise envisage 
de sortir cinq modèles des 
chaînes du site contre deux 
actuellement, ce qui per-
mettrait de limiter les fluc-
tuations conjoncturelles. La 
situation est difficile pour de 
nombreux équipementiers.
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Pas de reprise 
rapide dans la

filière automobile

Les prix des céréales 
s’envolent

Au 3e trimestre, la collecte 
de lait est restée stable par 
rapport à celle du même tri-
mestre 2005. Le prix moyen 
payé aux producteurs de la 
région pour du lait standard 
se maintient sur un an à 
31,74 euros/hl, après une 
progression saisonnière de 
16% cet été. Sur les neuf 
premiers mois de l’année, la 
production cumulée de com-
té se replie de 1,5%, ce qui 



Intérim : la reprise 
se confirme

L’activité des agences d’in-
térim reste bien orientée : le 
nombre de contrats conclus 
sur cette période progresse 
de 4,7% par rapport au 
même trimestre de l’année 
précédente. Fin septembre, 
le nombre d’intérimaires 
encore sous contrat croît 
de 1,8%. Les perspectives 
restent favorables pour la 
fin de l’année. Les imma-
triculations de véhicules 
neufs sont quasiment sta-
bles (+0,3% sur les onze 
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permet à la filière d’enregis-
trer un léger repli des stocks. 
Ces derniers restent néan-
moins encore importants. 
Les cours de la vache de 
réforme ont atteint fin août 
leur plus haut niveau depuis 
1994 (3,04 euros/kg). Par la 
suite, les cours ont amorcé 
un recul qui se prolonge en 
cette fin d’année. Les trésore-
ries devraient être sollicitées 
pour compenser une récolte 
de fourrage insuffisante.

En viticulture, la quantité 
vendangée est en légère 
baisse par rapport à 2005 
(– 4% à 93 000 hectolitres). 
La récolte semble être de 
qualité moyenne, avec une 
forte acidité et une grande 
disparité selon les parcelles. 
Le prix des céréales s’envo-
le, sous l’effet d’une baisse 
de la récolte mondiale. Fin 
septembre, le prix payé 
aux producteurs de blé est 
supérieur de 18% à son 

niveau de 2005, avec une 
progression de 16% sur 
le seul 3e trimestre. Les 
cours du maïs ont égale-
ment fortement progressé, 
en raison d’une situation 
à peine auto suffisante 
en Europe. Comme par-
tout ailleurs, la récolte de 
maïs en Franche-Comté 
a été moins bonne qu’en 
2005 avec des rendements 
de l’ordre de 70 q/ha. 

Net ralentissement 
des mises 

en chantiers

Dans le bâtiment, le nombre 
de logements mis en chan-
tiers de décembre 2005 à 
novembre 2006 s’établit à 
7 136 unités, en baisse de 
12,1% sur un an. Il diminue 
de 6,1% dans la construction 
pavillonnaire et 22,9% dans 
celle d’appartements. L’en-
semble des départements 
francs-comtois sont concer-
nés par ce recul. Le Jura est 

le département, qui résiste 
le mieux, avec un repli de 
3,8%. Dans les trois autres 
départements, il dépasse 
les 10%. La construction 
pavillonnaire progresse de 
12,4% dans le Territoire de 
Belfort et plus modérément 
dans le Jura (+3,9%), mais 
baisse fortement dans le 
Doubs et en Haute-Saône. 
La construction d’apparte-
ments diminue fortement 
dans tous les départe-
ments à l’exception de 
la Haute-Saône où elle 
reste quasiment stable.
En revanche, les autorisa-
tions de construire sont bien 
orientées avec 9 253 per-
mis de construire acceptés 
en un an, en augmentation 
de 4,4%. Cette évolution est 
essentiellement liée au dé-
pôt d’importants program-
mes d’appartements. Les 
autorisations dans le sec-
teur collectif progressent 
ainsi de 22,8%. Cette accé-
lération, observée au cours 

des derniers mois, permet 
d’envisager un rebond 
en 2007 dans ce secteur. 
Avec 860 000 m² de 
bâtiments à usage pro-
fessionnel, les mises en 
chantiers de locaux à 
usage professionnel res-
tent quasiment stables en 
un an. L’augmentation 
des mises en chantiers de 
bâtiments agricoles com-
pense le recul dans les 
autres secteurs d’activité. 
L’activité dans les travaux 
publics est dynamique, 
avec le commencement des 
travaux de préparation de 
la Ligne à Grande Vitesse.

Bâtiment : le repli des mises en chantier s’amplifie

Doubs 2 019 – 9,9  1 256 – 23,8  3 275 – 15,8 
Jura 1 227  +3,9 387 – 22,0  1 614 – 3,8 
Haute-Saône 1 150 – 14,1  296  +0,7 1 446 – 11,5 
Territoire de Belfort 473  +12,4 328 – 34,4  801 – 13,0 
Franche-Comté 4 869 – 6,1  2 267 – 22,9  7 136 – 12,1 

Logements commencés de décembre 2005 à novembre 2006

Individuels Collectifs Ensemble
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Source : direction régionale de l’Équipement - SITADEL 
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premiers mois de 2006 par 
rapport à la même période 
de l’année précédente). El-
les progressent de 2,6% 
pour les véhicules die-
sel. Au niveau national, le 
nombre d’immatriculations 
diminue de 5,8% sur la pé-
riode. Dans le transport, 
l’activité est restée soute-
nue au 3e trimestre dans 
un contexte où le recul des 
prix de l’énergie limite la 
pression sur les marges.

Moindre dynamisme 
de la création 
d’entreprises

La croissance du nombre 
de créations d’entreprises 
s’essouffle dans la région. 
D’octobre 2005 à septem-
bre 2006, 4 312 entrepri-
ses ont été immatriculées 
en Franche-Comté, en 
hausse de 0,4% sur un an. 
Les créations pures progres-

sent de 2,5%, tandis que 
celles par reprise ou réac-
tivation d’une entreprise 
reculent de 3,6%. Au niveau 
national, le nombre de créa-
tions d’entreprises augmente 
plus rapidement (+1,8%). 
Fin septembre 2006, 574 
procédures de défaillances 
ont été ouvertes devant les tri-
bunaux en un an (– 8,2% par 
rapport aux douze mois pré-
cédents). Ce repli est un peu 
supérieur à celui observé au 
niveau national (– 6,2 %).

Le marché du travail 
s’améliore

À la fin septembre 2006, la 
croissance de l’emploi sala-
rié privé régional (hors agri-
culture, intérim et énergie) 
s’accélère. L’emploi aug-
mente de 0,4% sur un an 
au niveau régional, contre 
+0,1% à la fin juin. Le recul 
de l’emploi industriel reste 
important (– 3,1% sur un an), 
malgré une baisse modérée 
sur le seul troisième trimes-

tre de 2006 (– 0,2%). L’em-
ploi reste dynamique dans la 
construction (+4,0%), tandis 
que la progression de l’em-
ploi dans le secteur tertiaire 
s’accélère (+2,3%). Toutes 
activités confondues, les ef-
fectifs salariés augmentent 
de 1,5% dans le Territoire 
de Belfort, après plusieurs 
années de repli. Dans les 
trois autres départements, 
la croissance des effectifs est 
proche du niveau régional.
Cette plus forte croissance 
de l’emploi marchand se tra-
duit par une nette améliora-
tion sur le front du chômage. 
Ainsi, fin novembre 2006, 
la Franche-Comté compte 
37 100 demandeurs d’em-
ploi (DEFM de catégorie 
1), en repli de 6,4% sur 
un an. Ce repli reste ce-
pendant moins fort qu’au 
niveau national (– 10,0%). 
Un peu plus de 30% d’entre 
eux sont au chômage depuis 
plus d’un an, proportion 
proche de celle observée 
en moyenne en France. Le 

La croissance française 
à l’épreuve du ralentissement international

Malgré le recul des prix du pétrole depuis l’été 2006, le 
contexte international est moins porteur, sous l’effet du 
ralentissement des économies américaine et asiatiques et 
de la hausse du taux de TVA en Allemagne. En France, la 
croissance devrait rebondir au 4e trimestre (+0,9% après 
0,0%) pour atteindre 2,1% en moyenne en 2006. Puis, 
elle devrait croître de 0,5% au cours des deux premiers 
trimestres de 2007. Les exportations devraient progresser 
à un rythme moins soutenu qu’en 2006 et le commerce 
extérieur contribuerait négativement à la croissance. La 
production industrielle serait ainsi un peu moins allante 
début 2007. La demande intérieure resterait dynamique. 
La consommation des ménages serait soutenue par les 
gains de pouvoir d’achat résultant du recul des prix de 
l’énergie et des baisses d’impôt, tandis que l’investissement 
des entreprises accélérerait. L’activité dans le commerce et 
les services serait ainsi le principal moteur de la croissance. 
En revanche, la croissance dans la construction serait un 
peu moins vive qu’en 2006. En 2006, 243 000 postes ont 
été créés, dont 138 000 dans le secteur marchand non 
agricole. Les créations d’emplois devraient gagner de la 
vigueur au 1er semestre dans le secteur marchand, tandis 
que l’emploi aidé serait en légère diminution. Dans un 
contexte de décélération de la population active, le taux 
de chômage s’établirait à 8,6% fin 2006, puis à 8,2% fin 
juin 2007.

D’après la note de conjoncture de décembre 2006



INSEE Franche-Comté « le Major » 
83, rue de Dole - BP 1997 
25020 BESANÇON Cedex 
Tél : 03 81 41 61 61   
Fax : 03 81 41 61 99
Directeur de la publication : 
Didier Blaizeau 
Rédacteur en chef : 
Patrice Perron 
Mise en page : Maurice Boguet, Yves Naulin

© INSEE 2007 - dépôt légal : janvier 2007

www.insee.fr
insee-contact@insee.fr

0 825 889 452 (0,15€/mn)

info web

Nº 27 - Janvier 2007

Camping : 
nouvelle érosion 

de la fréquentation

Les campings francs-comtois 
ont comptabilisé 1 140 600 
nuitées de mai à septembre 
2006, en baisse de 3,8% 
sur un an. Il s’agit du plus 
mauvais résultat depuis 
plus de 10 ans. Le nombre 
de nuitées progressent de 
12,8 sur les emplacements 
l o c a t i f s  ( b u n g a l o w, 
bungatoile, mobil home...), 
mais reculent de 7,6% sur 
les emplacement nus. Le 
repli de la fréquentation se 
concentre sur le mois d’août 
(435 600 nuitées, – 15%), 
qui a été marqué par une 
pluviométrie exceptionnelle 
avec seulement 4 jours 
sans précipitations. Si les 
rigueurs de mai ont pesé sur 
la fréquentation (– 26%), les 
autres mois enregistrent une 
nette progression de l’activité. 
La baisse de la fréquentation 
a été particulièrement forte 
pour les 2 étoiles (– 16,1%).

Le repli de l’activité a été 
plus modéré dans le Jura 
(– 1,4%) que dans les trois 
autres départements. Le 
Jura accueille plus de deux 
nuitées sur trois. La durée 
moyenne de séjours atteint 
4,3 jours en Franche-Comté, 
soit 0,1 jour de moins que 
l’année précédente.

nombre de demandeurs 
d’emploi recule dans tous les 
départements de la région.
Si on ajoute les demandeurs 
d’emploi immédiatement 
disponibles et à la recher-
che d’un travail temporaire, 
d’un CDD ou d’un travail 
à temps partiel (catégorie 
2 et 3), le recul du nombre 
de demandeurs d’emploi 
atteint 7,1% dans la région, 
contre une baisse de 9,9% 

Doubs 17 323   – 7,4  48,4 22,2 12,7 30,7
Jura 6 468   – 9,2  52,2 21,5 14,7 25,9
Haute-Saône 7 416   – 2,4  50,9 25,8 14,1 29,4
Territoire de Belfort 5 922   – 4,9  46,6 21,3 14,0 34,9
Franche-Comté 37 129   – 6,4  49,3 22,6 13,5 30,2
France 2 172 268   – 10,0  48,9 20,7 13,8 29,5

Part dans les demandeurs d’emploi (%)Demandeurs d’emploi

Nb total au
30/11/2006

Évolution 
sur 1 an (%) Femmes Moins 

de 25 ans
50 ans 
et plus

Ancienneté 
sup. à 1 an

Source : ANPE
Champ : DEFM de catégorie 1 (données brutes)

La baisse du nombre de demandeurs d’emploi 
s’accélère

au niveau national. Au total, 
on compte 48 900 deman-
deurs d’emploi, en Fran-
che-Comté, appartenant à 
une de ces trois catégories.
Fin septembre 2006, le taux 
de chômage régional au 
sens du BIT s’établit à 8,4%, 
en baisse de 0,4 point sur 
un an. Au niveau national 
il se replie de 1,0 point à 
8,8%. La zone d’emploi de 
Saint-Claude enregistre la 

plus nette amélioration. Le 
taux de chômage de la zone 
s’établit à 6,8%, en baisse 
de 1,5 point sur un an. C’est 
dans la zone de Morteau 
que le taux de chômage est 
le plus bas (5,1% de la po-
pulation active), tandis que 
Montbéliard et Belfort restent 
les deux zones d’emploi où il 
est le plus important (respec-
tivement 11,1 et 10,6%).

Patrice Perron


